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Mét., XIV, 1—74 (Circé se venge de Glaucus, qui refuse son amour, en 
changeant en rocher Scylla, sa rivale). 

Allégories: Scylla et Charybdis représentent ..Signagogue" et ,,Gentilise . 
Mét., XIV, 75 — 81. (Enée sait éviter Scylla et arrive à Carthage. L'auteur 
intercale une longue plainte de Didon, dont quelques passages ont été 
empruntés à l Epître Vit des Héroïdes d Ovide, puis il mentionne la mort 
de Didon, la douleur de ses ..barons” et de sa soeur Anna, pour raconter 
enfin, en quelques vers, l’histoire de Didon). 

Allégories. 

Mét., XIV, 82—100 (Les Cercopes changés en singes). 

Allégories. 

Mét., XIV, 101 — 153 (La Sibylle conduit Enée aux enfers, où Anchise lui 
prédit l'avenir, Récit de la Sibylle, qui finira par être si vieille qu’on ne 
,,Ia choisira fors à la vois tant solement”). 

Allégories. 

Enumération des dix Sibylles ..propheciens de Jhesucrist”. C. s’écarte ici 
de A.; j'ai donné le texte de C (vers 1075—1090) dans une note au 
vers 1075. 

II est à noter que C cite comme une de ses sources: „Solin”; ce détail 
manque dans A.; C l’a sans doute ajouté au texte. On se rappelle que 
Vincent de Beauvais, dans son Spéculum Historiale, cite également dix 
Sibylles: la Persique, la Libyque, la Delphique, la Cimmérienne, l'Erythrée, 
la Cumane, la Samienne, l’Hellespontienne, la Phrygienne et la Tiburtine. 
Après cette énumération, notre auteur nous raconte comment cette dernière 
Sibylle vint à Rome. Dans l’énumération des pays et des contrées où elle 
était célèbre, notre texte montre les mêmes ignorances géographiques que 
j'ai signalées dans d’autres parties de l’ouvrage. J’ai donné tous ces noms 
tels que je les trouve dans A, en donnant en note les variantes de C 
(1097 — 1106); d’ailleurs, dans des cas pareils il est, vue l'ignorance des 
copistes, impossible a priori d’être sûr de retrouver les noms tels que l’auteur 
lui-même les a cités. La Sibylle est donc reçue à Rome, à 1 époque de Trajan 
(vers 1116). Elle explique là un songe que cent sénateurs ont eu à la fois. 
Cette explication parle d’abord de neufs soleils, que les sénateurs ont vus 
pendant leur sommeil (1131 — 1159), puis on nous y donne une ..histoire 
universelle” phantaisiste (1181—1716), qui se termine par un morceau de 
27 alexandrins (1689 — 1716), qui a l’air d’une citation, surtout à cause du 
premier vers, qui n’est pas normalement construit au point de vue du sens. 
Il est sans intérêt, me semble-t-il, de chercher à découvrir des ..sources” à 
toutes ces phantaisies; aussi m’en suis-je abstenu. Je noterai seulement 
encore les points suivants. Au vers 1360, l’auteur nomme Constantin. Au 
vers 1379, il parle d'un „roi en France”, qui aura été le plus grand de 
tous les souverains de .... Rome; je ne comprends pas ce que cela veut 
dire. Je ne comprends pas non plus le vers 1441, où il est question d un 




